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Suzanne Spaak
Su

Suzanne Spaak est une figure essentielle de la
Résistance au nazisme dans le 1er
arrondissement de Paris pendant la Seconde
Guerre mondiale. C’est pour honorer sa
mémoire que l’école élémentaire Argenteuil
va désormais porter son nom. 

Issue de la haute bourgeoisie belge, Suzanne Lorge de son nom de jeune
fille, est née le 6 juillet 1905 à Bruxelles. Elle est l’épouse de Claude
Spaak, frère de Paul-Henry Spaak, ministre belge et qui deviendra une
figure importante de la construction européenne après la Seconde
Guerre mondiale. 
Un peu avant la guerre, elle se fait recruter par une organisation franco-
belge au service du renseignement (espionnage) soviétique : L’Orchestre
rouge. 

Elle se réfugie à Paris où elle rejoint en 1941 le Mouvement National
Contre le Racisme (MNCR). Elle en prend la direction. Elle habite au 9 rue
de Beaujolais à côté du Palais-Royal. Son appartement devient alors un
lieu de coordination pour les représentants de la Résistance à Paris. 
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Sa lutte est surtout pour les enfants juifs, pour lesquels elle cherche des
familles d’accueil. Elle contacte pour cela de hauts-responsable des églises
catholique et protestante, mobilise la presse clandestine et réussit,
notamment, à sauver en février 1943 soixante-trois enfants retenus dans
les centres de l’Union générale des israélistes de France ainsi que d’autres
enfants du 1er arrondissement.
Elle y parvient avec l’aide du MNCR et de l’œuvre sociale du Temple
protestants de l’Oratoire du Louvre, La Clairière, sous la direction de
Marcelle Guillemot, avec le pasteur Paul Vergara. L’action a bénéficié du
soutien économique de fonds donnés par les Éditions de Minuit.

Malheureusement, elle est elle-même arrêtée par la GESTAPO vers le
milieu de l’année 1943 et condamnée à mort en janvier 1944. Elle est fusillée
le 12 août 1944 à la prison de Fresnes, treize jours avant la libération de
Paris.

Léonard, CM2  



Ginette Kolinka est une rescapée de la Seconde
Guerre mondiale, cela veut dire qu’elle est
sortie saine et sauve des camps d’Auschwitz.
Cette année, elle est venue nous raconter son
histoire. A notre tour de vous la transmettre. 

Ginette Kolinka
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Ginette Kolinka vivait avec sa sœur, son frère, son père et sa mère, une
famille tout à fait normal. A Paris, sa sœur et elle travaillent pour un
primeur. Elles alternent pour la pause déjeuner.  
Ginette Kolinka a passé son tour souhaitant faire un régime : au retour du
travail sa sœur lui a dit que le déjeuner familiale était excellent. Cela l’a
décidé à aller finalement déjeuner. A son arrivée à la maison, la Gestapo
était là pour arrêter sa famille. Ils y ont trouvé uniquement son frère, son
père et elle même, rentrée à la maison à un horaire inhabituel.
Elle s’est fait embarqué suite à ce mauvais coup du hasard. Au premier
temps de la Seconde Guerre mondiale, sa famille s’était tout d’abord
réfugiée en zone libre à Avignon. A la fin de la zone libre, ils sont tous
rentrés à Paris. Elle est restée pendant 3 jours et 3 nuits enfermée dans un
wagon à charbon, elle ne pouvait ni boire ni manger et elle ne connaissait
pas la destination. 

En complément du texte rédigé par Léonard sur Suzanne Spaak, vous trouverez ce texte écrit par Milo
et Térence. Il est le fruit des échanges entre les enfants de CM1-CM2 et Ginette Kolinka.


